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  INTRODUCTION

  UN MONDE INTERCONNECTÉ

  
    

  

  
    
      Ce matin, plus d’un milliard de personnes utilisaient activement Facebook tous les mois. À tous mes lecteurs : merci de me donner, à moi et à mon équipe, l’honneur de vous servir. Aider un milliard de personnes à se connecter est quelque chose de formidable, qui pousse à l’humilité. C’est de loin ce dont je suis le plus fier dans ma vie. Je m’engage à améliorer quotidiennement Facebook pour chacun de vous. Et j’espère qu’un jour, ensemble, nous serons capables de connecter aussi le reste du monde.

        

      

      — Mark Zuckerberg dans la mise à jour de son statut Facebook du 4 octobre 2012

    

  

  
    C’était un cadeau inestimable. Un cadeau de la vie. Et ce n’était pas le père Noël qui l’avait apporté en cette veille de Noël 2010. C’était Facebook.

    Donette Warren était désespérée. Sa fille de 10 ans, Vivica, avait absolument besoin d’une greffe de rein. Elle était dialysée depuis trois ans, douze heures par nuit. C’était très dur à voir, et encore plus à vivre pour son petit corps de fillette. Donette, une mère de cinq enfants résidant dans le Minnesota, a utilisé Facebook pour faire circuler l’information et apporter à sa fille l’aide tant attendue. Elle a posté inlassablement des messages sur Facebook, suppliant ses amis pour qu’ils partagent et republient son message sur leur mur. Elle attendait un miracle.

    Et le miracle a eu lieu. Cathy Olsen, une parfaite inconnue, a lu son message sur la page Facebook d’un ami. Elle-même mère de trois enfants, elle a éprouvé pour la petite fille une grande compassion. Ce soir-là, elle a fait lire le message aux membres de sa famille en déclarant vouloir lui apporter son aide. Tout le monde a approuvé son choix. Cathy n’avait jamais subi d’opération chirurgicale, mais elle n’a pas hésité une seconde. Comme les membres d’une même famille ne sont pas considérés automatiquement comme des donneurs potentiels, Cathy savait qu’elle ne pourrait probablement jamais donner son rein à l’un de ses propres enfants. Cathy a subi les tests nécessaires et a été reconnue compatible avec Vivica. Elle est donc allée jusqu’au bout de son projet et a donné son rein à l’université du Minnesota le 17 novembre. « Je ne pouvais pas rester assise à regarder une petite fille mourir alors que je savais que j’étais compatible, explique-t-elle. J’espère que pour elle, ça a été le plus beau Noël de sa vie ! »

    Vivica est désormais tout sourire ; elle n’a pratiquement plus mal. « Je suis libre, déclare-t-elle. [Cathy] est mon ange gardien.

    – Combien d’entre nous peuvent en dire autant ?1 » approuve sa mère.

    C’est un miracle digne d’un conte de fées. Et il s’est produit grâce à des connexions entre des personnes d’âge, de sexe, de catégories sociales et d’origine géographique différents, que Facebook a rendues possibles.

    Les cas touchants comme celui de Vivica ont été nombreux depuis la création de Facebook le 4 février 2004. Mais on peut aussi citer des histoires sur le triomphe de l’amour, comme celle de Paul Eaton et de Dawn Pitman. Lorsqu’ils avaient 20 ans, le couple a vécu une liaison de dix-huit mois avant de se séparer. Les années ont passé mais ils ont toujours continué de penser l’un à l’autre. Vingt-sept ans plus tard, Paul a décidé de rejoindre le réseau. « J’étais présent sur Facebook depuis une journée à peine quand j’ai décidé de taper le nom de Dawn, en croisant les doigts », se souvient-il.

    Rachel, la nièce de Dawn, avait posté des photos de vacances sur Facebook, malgré les réticences de sa tante : « L’ironie a voulu que je lui demande de les retirer car j’avais l’impression que ma vie privée n’était pas respectée. Rachel m’a répondu qu’elle le ferait quand elle en aurait le temps. C’est alors que Paul est entré en contact avec moi. »

    Le couple s’est revu le soir de la Saint-Sylvestre, à l’aube de l’année 2008. Ils ont eu la bonne surprise de découvrir qu’ils n’avaient pas beaucoup changé. Ils aimaient toujours les mêmes choses, conduisaient les mêmes voitures, et gardaient un souvenir affectueux l’un de l’autre. Entre eux, la flamme s’est ravivée presque instantanément. « J’ai compris que c’était l’homme qu’il me fallait2 », confie Dawn.

    Il y a également l’histoire de cet homme et de cette femme qui portaient le même nom et qui se sont mariés après s’être rencontrés sur Facebook. Il s’agissait d’un jeune homme originaire du Texas nommé Kelly Hildebrandt, et d’une jeune femme de Floride, également nommée Kelly Hildebrandt. Comme ils trouvaient amusant de porter les mêmes nom et prénom, ils ont entamé une discussion informelle sur le sujet. Huit mois plus tard – et grâce au « coup de foudre Facebook » –, Kelly a fait sa demande en mariage à Kelly. Le reste appartient à l’histoire…3

    Il y a aussi ces exemples de familles réunies, à l’instar de celle de Don Gibson, qui a retrouvé son fils vingt et un ans après en avoir été séparé. Don, pilote dans l’armée de l’air américaine, a fait la connaissance de Chrissie en Grande-Bretagne. Ils se sont mariés en 1989 et ont eu un fils, Craig. Puis Don a été contraint de rentrer dans son pays afin de continuer à servir dans l’Air Force. Chrissie est restée en Grande-Bretagne, car elle avait deux autres fils d’un précédent mariage. Ils ont tenté de rester en contact mais, après quelque temps, ils se sont perdus de vue. Le père et le fils se sont cherchés pendant des années, jusqu’au jour où Don s’est connecté à Facebook et a trouvé le demi-frère de Craig, grâce auquel il est remonté jusqu’à son fils. Les deux hommes se sont retrouvés sur Skype avant la fête des Pères 2012. À partir de là, l’histoire d’amour entre Don et Chrissie est repartie. « Nous pouvons de nouveau être une famille, affirme Don. Je remercie la technologie moderne car, sans elle, nous ne serions pas réunis. »4

    Des pages sur les réunifications familiales commencent à fleurir sur Facebook, notamment après des catastrophes naturelles comme des tremblements de terre, des tornades, et d’autres événements meurtriers comme des massacres de masse. Elles aident les survivants à communiquer et permettent de leur apporter du secours.

    On trouve également des histoires d’entreprises sauvées de la faillite. Aujourd’hui, le Bistro 17, un petit restaurant français situé sur l’île de Hilton Head, en Caroline du Sud, ne désemplit pas. Non seulement il sert un brie délicieux, mais il accepte les chiens et propose même un menu pour nos amis à quatre pattes ! Pourtant, l’endroit n’a pas toujours connu le même succès. Le Bistro 17 a même été sur le point de fermer. Anna Buckingham, sa propriétaire, a coutume de se lier d’amitié avec ses clients. En s’associant avec un habitué qui comptait plus de 65 000 fans sur sa page Facebook consacrée à Hilton Head, elle a pu sauver son entreprise. Ils ont fait équipe et échafaudé toute une série d’idées pour promouvoir le Bistro 17 et rallier la communauté autour de bonnes causes5.

    Citons également les histoires suivantes :

    
      	
        Ben Saylor, un jeune homme de 17 ans, a mis place un effort communautaire grâce à Facebook afin de reconstruire le Pioneer Playhouse, le plus vieux théâtre en plein air du Kentucky, après sa destruction suite à une inondation.

      

      	
        Le premier Ministre danois Anders Fogh Rasmussen, pendant son mandat, est allé courir avec une centaine de ses fans Facebook.

      

      	
        Holly Rose a lu le statut Facebook de son amie incitant les femmes à effectuer un dépistage du cancer du sein, ce qui a permis de poser un diagnostic à temps pour traiter sa maladie6.

      

      	
        Des hommes et femmes du monde entier ont utilisé Facebook pour créer de puissants mouvements en faveur de grandes causes telles que la lutte contre l’oppression, la liberté d’expression, les droits de l’homme et des animaux.

      

    

    Mark Zuckerberg, fondateur et dirigeant de Facebook, a écrit sur son blog dans l’un de ses billets : « Notre mission est de créer un monde plus ouvert et plus interconnecté. Des histoires comme celles-ci illustrent cette mission et nous inspirent humilité et enthousiasme7. »

    Effectivement ! Ces histoires reflètent un changement de société fondamental où les technologies modernes nous donnent du pouvoir (et même parfois nous sauvent la vie). Nous vivons à l’ère de la révolution numérique. Désormais, tout le monde peut se faire entendre, et un individu peut faire figure d’autorité. Les réseaux sociaux ont la capacité de nous donner un véritable pouvoir d’identité, de faire mieux entendre nos voix et, plus important encore, de nous offrir une plate-forme pour le faire. De toutes les plates-formes, Facebook est la plus grande.

    En huit petites années, Facebook a fondamentalement changé notre rapport au monde. C’est devenu le moyen de communication privilégié entre les êtres humains. Nous ne pouvons pas imaginer nos vies sans Facebook – qui a créé une addiction douce aux connexions 24 heures sur 24, 7 jours sur 7, et aux flux d’informations dont nous avions apparemment tous soif. Nous consultons Facebook avant d’aller nous coucher, et c’est la première chose que nous faisons le matin au réveil. Il nous permet de montrer au monde entier notre identité unique, nos propres marques. Il nous donne la possibilité de raconter nos histoires, des histoires qui peuvent être entendues à grande échelle. Il nous permet de construire des communautés globales et de rallier d’autres personnes aux causes pour lesquelles nous nous passionnons. Il donne aux citoyens l’énergie de devenir des militants. Nos fils d’actualité sont devenus nos journaux numériques personnalisés. Et, au lieu de prendre le téléphone, nous nous connectons à Facebook pour voir ce que font nos amis, nous regardons les photos qu’ils ont publiées dernièrement, nous consultons leurs recommandations (ou leurs plaintes) par rapport à des produits ou voyons quel genre de musique ils écoutent actuellement.

    Paul Adams, responsable de l’expérience de marque chez Facebook, décrit très bien ce bouleversement : « [Le Web] cesse de se développer autour du contenu pour se développer autour des personnes8. »
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    Mark Elliot Zuckerberg (Zuck pour les intimes) a fondé Facebook à l’âge de 19 ans le 4 février 2004. À cette époque, Zuck étudiait l’informatique et la psychologie à l’université de Harvard. Il a d’abord lancé son réseau dans le but de mettre en relation les étudiants du campus. Lorsque d’autres étudiants ont manifesté leur désir d’être présents sur le réseau, Zuck a étendu Facebook à d’autres écoles et, plus tard, au reste du monde. Dès que les utilisateurs ont montré leur engouement et que le réseau a commencé à s’étendre, Zuck a abandonné ses études pour partir à Palo Alto, en Californie, afin de se concentrer uniquement sur son projet. À 23 ans, grâce au succès de Facebook, Zuck est devenu milliardaire.

    Voici un bref historique de la société et de ses étapes majeures :

    
      	
        En 2004, Zuckerberg lance Facebook avec l’aide de ses amis Chris Hugues, Dustin Moskovitz et Eduardo Saverin. Au bout de trois semaines, le site compte plus de 6 000 utilisateurs. Après avoir ouvert le réseau à d’autres universités, le site atteint les 10 000 utilisateurs en un mois et compte plus de 30 000 utilisateurs passé deux mois. En septembre 2004, Zuckerberg nomme Sean Parker à la tête de la société. À ce moment-là, Facebook compte plus de 200 000 membres. Parker continue de jouer un rôle décisif dans l’expansion et la recherche de financements pour Facebook9.

      

      	
        La même année, Facebook reçoit son tout premier investissement (en plus de l’apport initial de ses cofondateurs) : 500 000 dollars de Peter Thiel, cofondateur de PayPal et investisseur privé, et 40 000 $ de Reid Hoffman, fondateur de LinkedIn et business angel10.

      

      	
        En septembre 2004, Facebook introduit la première amélioration décisive du site : le « Mur » et les Groupes. Le Mur rencontre un succès immédiat.

      

      	
        À la fin du mois de novembre 2004, le site compte 1 million d’utilisateurs11.

      

      	
        En octobre 2005, Facebook totalise 5 millions d’utilisateurs, dont 65 % reviennent tous les jours et 90 % au moins une fois par semaine. Ils consultent 230 millions de pages par jour, et les revenus publicitaires atteignent 1 million de dollars par mois12.

      

      	
        En 2005, la société de capital-risque Accel Partners accepte d’investir 12,7 millions de dollars dans Facebook, un marché qui lui permet d’être évalué à hauteur de 98 millions de dollars après investissement. Ce type d’évaluation est du jamais-vu ; même le premier gros investissement de Google valorisait cette société à moins de 75 millions de dollars13.

      

      	
        La société prend officiellement le nom de Facebook le 20 septembre 2005.

      

      	
        À l’automne 2005, Facebook inaugure l’une de ses principales fonctionnalités décisives : la possibilité d’identifier le visage des personnes sur les photos. Fin 2010, Facebook hébergera 40 milliards de photos, ce qui en fera le plus grand site de partage de photos au monde14.

      

      	
        Le 5 septembre 2006, le Fil d’actualité est lancé. Il s’agit de l’actualisation la plus controversée et la plus importante de l’histoire de Facebook.

      

      	
        En septembre 2006, Facebook s’ouvre à tout le monde. À la fin de cette même année, la société possède 12 millions d’utilisateurs actifs.15

      

      	
        Le 24 mai 2007, lors de la toute première conférence de presse des développeurs de Facebook, la f8, la société annonce être officiellement une plate-forme et fait la démonstration de ses premières applications avec quelques partenaires. Six mois plus tard, on dénombre 25 000 applications conçues par 250 000 développeurs, et la moitié des utilisateurs de Facebook possèdent au moins une application dans leur profil16.

      

      	
        En mai 2007, Facebook atteint 24 millions d’utilisateurs actifs. Ils sont 150 000 à rejoindre le réseau tous les jours17.

      

      	
        En novembre 2007, Facebook annonce la naissance de Beacon, un nouveau programme publicitaire. Ce produit provoque l’une des pires controverses de l’histoire de Facebook. Il est arrêté en 2009.

      

      	
        Au milieu de l’année 2008, Facebook compte plus de 100 millions d’utilisateurs actifs18.

      

      	
        En juillet 2008, Facebook Connect est lancé.

      

      	
        En 2008, le magazine Time désigne Zuckerberg comme l’une des personnes les plus influentes au monde.

      

      	
        En 2009, la Fast Company place Facebook au quinzième rang des sociétés les plus innovantes au monde.

      

      	
        En septembre 2009, Facebook atteint 200 millions d’utilisateurs19.

      

      	
        En janvier 2009, Facebook détrône MySpace et devient le premier site de réseau social, position qu’il occupe depuis cette date aux États-Unis20.

      

      	
        Entre 2005 et 2009, Facebook double chaque année son trafic aux États-Unis. Il dépasse le chiffre de 10 millions d’utilisateurs uniques pour la première fois en novembre 2006 (11,6 millions)21.

      

      	
        En 2010, l’API Open Graph est lancée.

      

      	
        En mars 2010, Facebook.com devient le premier site web des États-Unis.22

      

      	
        En avril 2010, Facebook lance le bouton J’aime.23

      

      	
        En juillet 2010, Facebook atteint 300 millions d’utilisateurs24.

      

      	
        À la fin de l’année 2010, Mak Zuckerberg est nommé « personnalité de l’année » par le magazine Time.

      

      	
        En septembre 2011, Facebook atteint 800 millions d’utilisateurs25.

      

      	
        En 2011, Facebook dépasse Orkut comme premier site de réseau social au Brésil26.

      

      	
        À l’automne 2011, Facebook introduit le Journal (Timeline), un nouveau format de page personnelle qui génère un catalogue des instants de votre vie. Il s’agit d’une des plus importantes refontes du site depuis l’introduction du Fil d’actualité. Au début de l’année 2012, Facebook étend le Journal à toutes les pages de marques.

      

      	
        En avril 2012, Facebook atteint 900 millions d’utilisateurs27.

      

      	
        Le 17 mai 2012, Facebook lève 16 milliards de dollars lors de sa première introduction en Bourse, ce qui valorise la société à hauteur de 104 milliards de dollars. Il s’agit de la troisième plus grande introduction boursière de l’histoire des États-Unis, derrière General Motors et Visa. D’après cette évaluation, la valeur marchande de la société est supérieure à celle de toutes les sociétés des États-Unis, à l’exception de quelques rares exceptions comme McDonald’s, Citigroup, Amazon.com et Goldman Sachs. Cette introduction en Bourse fait de Zuck la vingt-neuvième personne la plus riche au monde (d’après le Bloomberg’s Billionaires Index).

      

      	
        En septembre 2012, Facebook franchit le milliard d’utilisateurs.

      

    

    Le monde est peuplé d’environ sept milliards de personnes, dont deux milliards sont présentes sur Internet. Et la moitié de ces dernières sont sur Facebook, ce qui représente un septième de la population mondiale. D’après le site socialbakers.com, un service qui suit les statistiques de Facebook et les métriques relatives aux utilisateurs, le nombre d’utilisateurs de Facebook sur chaque continent et la pénétration de Facebook dans la population s’élevaient en août 2012 à :28

    
      	
        Amérique du Nord : 228 millions (43 %)

      

      	
        Europe : 242 millions (30 %)

      

      	
        Asie : 235 millions (6 %)

      

      	
        Amérique du Sud : 130 millions (33 %)

      

      	
        Afrique : 44 millions (5 %)

      

      	
        Australie et Océanie : 14 millions (41 %)

      

    

    Aucun réseau social en ligne n’a jamais disposé d’une quantité aussi importante d’utilisateurs, actifs qui plus est, et de leurs contenus. Facebook est devenu la plate-forme de prédilection des amoureux du scrapbooking, des hommes politiques, des grandes marques et des artistes qui essayent tous de séduire leurs amis, leurs fans et leurs communautés. Il s’agit d’une réelle plate-forme pour un dialogue bilatéral, et non d’un mode de diffusion à sens unique.

    Facebook est devenu un élément à part entière de l’ADN du Web et règne désormais sur le paysage numérique sans aucun rival sérieux en vue. Fort de son milliard d’utilisateurs dans le monde entier c’est le plus grand site de réseau social existant. À titre comparatif, le BBC World Service, qui est le plus grand réseau de diffusion international, touche 188 millions de personnes chaque semaine29. Ce chiffre fait pâle figure comparé à la couverture quotidienne de Facebook. D’après des statistiques publiées en mars 2013, le site comptabilise en moyenne 655 millions d’utilisateurs actifs quotidiens30.

    Facebook est un réseau social, un canal de diffusion et un système d’identification. Notre profil Facebook (qui indique aux autres ce qui nous intéresse et à qui nous faisons confiance) est en passe de devenir l’équivalent Internet d’un passeport, un moyen de vérifier notre identité en ligne. De nombreux sites web nous invitent à nous connecter en utilisant notre identifiant Facebook, et celui-ci nous suit de site en site. D’après le fournisseur de services de connexion aux réseaux sociaux Janrain, Facebook « possède » l’identité numérique. Dans une étude portant sur le deuxième trimestre 2012, Janrain a découvert que 48 % des utilisateurs préféraient se connecter à des sites tiers en utilisant Facebook, suivi de Google (30 %) et de Twitter (9 %).31

    Facebook offre aux marques et aux annonceurs une plate-forme globale pour atteindre leurs clients actuels et potentiels, à l’exception de la Chine, où il n’opère pas. Facebook est désormais l’épicentre des campagnes numériques des vendeurs, des encarts publicitaires aux pages de marques. En tant que plate-forme, il a créé un tout nouvel ensemble d’opportunités économiques en autorisant des tierces parties à développer des extensions intéressantes par rapport à la manière dont les personnes et les entreprises interagissent en ligne.

    Voici quelques données supplémentaires qui mettent en lumière le pouvoir d’influence qu’exerce Facebook :

    
      	
        Si Facebook était un pays, ce serait le troisième du monde, derrière la Chine et l’Inde. Facebook est accessible dans plus de 75 langues32. À l’international, Facebook.com figure parmi les deux premiers sites web sur chaque marché, à l’exception de la Chine33.

      

      	
        Une minute sur sept passées en ligne dans le monde entier et un quart du temps consacré aux réseaux sociaux sont dévolus à Facebook.34

      

      	
        751 millions des utilisateurs mensuels actifs de Facebook utilisent ce site sur leurs périphériques mobiles35.

      

      	
        Presque un milliard de contenus sont partagés sur Facebook chaque jour depuis une application Open Graph36.

      

      	
        Facebook est un lecteur de photos majeur sur un Internet de plus en plus visuel, avec plus de 300 millions de photos téléchargées sur le site par jour37.

      

      	
        Il y a plus de 50 millions de pages de marques et de célébrités actives (avec au moins 10 J’aime)38.

      

      	
        24,3 % des 10 000 premiers sites web au monde possèdent une forme d’intégration officielle à Facebook sur leur page d’accueil. Si l’on compte les liens ordinaires vers Facebook, ce chiffre grimpe à 49,3 %39.

      

      	
        Aux États-Unis, un cinquième des pages web sont vues sur Facebook.com40. « Facebook » est le terme le plus recherché et les termes liés à Facebook représentent 14 % des principaux clics de recherche41.

      

    

    Comment ce site de réseautage social est-il devenu ce que Zuckerberg décrit lui-même comme « le mécanisme de distribution le plus puissant jamais créé dans une génération »42 ? Ce livre tente de répondre à cette question. Nous allons emprunter les chemins de l’histoire pour découvrir les secrets du succès de Facebook. Nous nous intéresserons à son leader, étudierons sa vision, son leadership, sa capacité à attirer les meilleurs talents et d’autres secrets qui lui ont permis de bâtir cet empire.

    Ce livre ne parle pas uniquement de Facebook, bien que ce soit un exemple de réussite pratiquement sans équivalent. Je m’appuie également sur plusieurs exemples de sociétés qui ont réussi, comme Threadless, CollegeHumor, TOMS, Dyson, Zappos et bien d’autres, pour mettre en évidence tous les principes traités dans ce livre. Chacune de ces sociétés a rencontré le succès en ouvrant dans des univers très différents, et a prospéré, selon moi, grâce à des valeurs et des principes semblables à ceux présentés dans ce livre.

    Mais avant tout, parlons de vous, cher lecteur, et aux raisons qui font que ce livre vous est destiné, indépendamment des passions qui vous animent.

    [image: image]

    Commençons par ce mot grandiose : entrepreneur !

    Pour une poignée de gens, ce terme a quelque chose d’excitant : c’est le symbole d’opportunités bienvenues, de prises de risques audacieuses, d’idées originales et, bien sûr, d’heures de travail acharné. Dans le monde des affaires, les entrepreneurs sont vénérés. Pour le commun des mortels, ce titre paraît inaccessible. Un jour que je m’adressais à un public de 600 salariés en entreprise, j’ai demandé combien d’entre eux se considéraient comme des « entrepreneurs ». Vingt personnes seulement ont levé la main, autrement dit 3 %.

    Notre vision de l’esprit d’entreprise est faussée. Bien souvent, nous nous imaginons devoir créer notre propre affaire à partir d’un concept complètement nouveau et travailler nuit et jour dans notre garage pour (éventuellement) atteindre le succès. Mais cette image est incomplète.

    Je suis convaincue que soit les 600 personnes de mon auditoire étaient déjà des entrepreneurs, soit elles avaient tout ce qu’il fallait pour le devenir. Sauf qu’elles ne le savaient pas. Je parie que bien plus de vingt personnes dans cette salle avaient, au cours de leur carrière, pris des risques audacieux, défié le statu quo, émis des idées novatrices et travaillé de longues journées pour permettre à leur société (même si elles ne l’avaient pas fondée) d’atteindre de nouveaux sommets.

    On les appelle des intrapreneurs. Mon ami David Armano, vice-président de la société Edelman Digital, une agence de réseaux sociaux internationale, a publié en mai 2012 dans le journal Forbes un article intitulé « Poussez-vous, entrepreneurs, voici venue l’heure des intrapreneurs ». Dans cet article, il définit un intrapreneur comme « une personne qui possède une composante entrepreneuriale dans son ADN mais qui choisit de faire valoir ses talents dans une grande organisation au lieu de créer son entreprise ». Il soutient que, lorsque la direction donne du pouvoir à ces personnes, celles-ci ont la possibilité d’innover et de faire progresser leur organisation (grande ou petite) avec des succès comparables à ceux de certains entrepreneurs.

    Scott Monty est un exemple d’intrapreneur. Directeur mondial des réseaux sociaux chez Ford Motor Company, Scott a radicalement changé la manière dont la société coopère en ligne avec ses clients ces quatre dernières années. Donnons-lui la parole :

    
      Chez Ford, nous restons fidèles à la vision initiale de Henry Ford qui était d’« ouvrir les routes à toute l’humanité ». Lorsque l’on considère l’esprit d’entreprise et la vision de Henry Ford, on comprend pourquoi il a été capable d’occuper très rapidement une place de leader dans le secteur de l’automobile. Le monde a beaucoup changé depuis cette époque, mais prendre des risques, persévérer si l’on a un meilleur plan et partager ce que l’on a appris pour faire avancer le monde de l’entreprise sont ce qui nous inspire à la Ford Motor Company. Je m’estime extrêmement chanceux d’avoir été en position d’aider la société à s’améliorer et à s’adapter au monde qui nous entoure, et à nous rendre plus réactifs et avant-gardistes que ne voudrait le faire croire la légende.

       

      Parfois, on pourrait croire que ces entrepreneurs (ou intrapreneurs) sont des visionnaires isolés ou des loups solitaires qui se chargent de faire faire le travail. Chez Ford, rien n’est plus loin de la réalité. Notre mission, « One Ford », signifie que nous devons travailler ensemble pour atteindre nos objectifs, et l’esprit qui anime les intrapreneurs suit les mêmes principes. Il devient d’autant plus aisé pour un leader de mettre en pratique son idée s’il l’a formulée de façon précise, et s’il a fait tout son possible pour la présenter à ses collaborateurs.

    

    Les organisations, grandes comme petites, ont besoin d’intrapreneurs. Dans une ère en perpétuel mouvement, aucune société ne peut faire preuve de trop d’assurance. Pour que les choses avancent dans une organisation, il faut de l’esprit d’entreprise. Et pas d’esprit d’entreprise sans intrapreneurs, c’est-à-dire ceux qui sont moteurs du changement, animés de toute la passion nécessaire pour mettre en œuvre les principes abordés dans ce livre au sein de leur organisation.

    Ce portrait que nous venons de brosser, ce peut être le vôtre ! Que vous soyez entrepreneur ou intrapreneur, et quelle que soit votre situation dans l’organigramme de votre entreprise, vous avez, comme chacun d’entre nous, la capacité à devenir un pionnier. À condition bien sûr d’être assez passionné et déterminé pour coller à votre vision, et d’avoir le désir de vraiment changer le monde (même à petite échelle).

    Les principes présentés dans ce livre sont censés vous aider à apprendre des entreprises les plus performantes tout en montrant la voie à suivre pour devenir entrepreneur ou intrapreneur.
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    De quoi parle ce livre ?

    Les pages suivantes de ce livre vont vous révéler cinq secrets simples qui ont le pouvoir de transformer ce monde pas si simple – à la manière de Facebook. Chacun des cinq chapitres de ce livre explore une valeur ou un domaine d’intérêt que possède, selon moi, toute start-up ou organisation qui réussit. Ces cinq valeurs sont incarnées par Mark Zuckerberg, ainsi que par les fondateurs des cinq autres sociétés examinées dans ce livre.

    Pour avoir travaillé pendant des années avec des start-up, je sais, bien évidemment, qu’il existe d’autres éléments à même d’influer sur le succès d’une entreprise : la réceptivité et les besoins du marché, les multiples facteurs environnementaux, les ressources, l’excellence de votre produit, le choix de vos partenaires, et la liste est longue (en y ajoutant un soupçon de chance).

    En étudiant les raisons qui ont fait le succès de Facebook, un schéma m’est apparu, que j’ai appelé « Vision de l’esprit d’entreprise ». Il répertorie les principaux éléments qui conditionnent le succès de toute entreprise. Je l’ai représenté sous la forme d’un œil, car je pense qu’avant de créer quoi que ce soit, vous devez observer le monde à travers votre propre prisme, lequel dessinera les contours de votre vision spécifique.

    
      [image: images]

    

    Nous percevons les opportunités qui nous entourent par le prisme de nos propres expériences et de nos passions. Ces expériences et ces passions, à leur tour, dessinent le propos, la finalité de notre vie. Nous voulons tous laisser notre empreinte ici-bas. Et nous le faisons en créant quelque chose de valeur, quelque chose qui permette d’enrichir la vie des autres. Comme dit mon père : « N’essaie pas de changer le monde. Trouve ta raison de vivre, développe ton plein potentiel, sers les autres avec bienveillance, et c’est le monde qui changera autour de toi. »

    Pas de grands accomplissements sans passion. La passion est le moteur de toute chose. C’est ce qui vous motive, que vos motivations soient spirituelles, artistiques, politiques, économiques, sociales ou personnelles. Vous savez que vous êtes passionné par quelque chose lorsque vous êtes impatient, que vous vous réveillez le matin en sachant que vous ne pouvez pas ne pas créer (ou faire) ce qui vous passionne.

    La passion dicte votre propos, dans la vie comme dans les affaires. Lorsque l’idée d’une entreprise commence à prendre forme, le propos est ce qui vous permet en fin de compte de la définir. Si votre propos est rassembleur et permet de développer une véritable culture, le succès vous sera assuré ; si vous vous égarez, vous irez droit dans le mur.

    La réalisation aboutie d’une idée ou de votre propos dépend de l’environnement et d’un certain nombre de facteurs extérieurs. C’est ce que j’appelle l’environnement dans mon schéma. Un environnement favorable est décisif pour le succès d’une entreprise. Il comprend des facteurs comme la capacité d’un marché à accepter une idée ou un besoin, les facteurs économiques, politiques et sociaux, les limites juridiques, les capacités de production, la situation personnelle du fondateur et bien d’autres éléments. Néanmoins, un entrepreneur peut rarement contrôler ces facteurs. Donc, bien qu’il doive en tenir compte, mieux vaut qu’il se concentre sur ceux qu’il peut maîtriser.

    Parmi ces facteurs contrôlables figure le produit, ou le service qu’il propose. Un produit bien conçu (ou un service bien fourni) est primordial pour le succès de n’importe quelle initiative. Aucune ne pourra aboutir sans un bon produit.

    Et enfin, pour développer n’importe quelle entreprise, vous avez besoin de ressources, qui fonctionnent comme des instruments nécessaires à l’exécution de votre vision et à la création de votre produit. Le temps, le capital, le financement, la formation, l’expérience, les compétences, les personnes (les employés), les ressources naturelles et/ou industrielles, les investisseurs, les partenaires, etc., sont autant de ressources importantes. Toutefois, il en existe deux qui impactent le succès de votre entreprise comme aucune autre : les personnes et les partenariats. Avoir avec soi les bonnes (ou les mauvaises) personnes peut faire (ou non) le succès de votre entreprise. Et s’associer avec les bons partenaires est une décision primordiale, qu’il n’est pas pour autant simple à prendre.

    Néanmoins, loin de moi l’intention d’aborder chacun de ces éléments dans ce livre. Nous ne parlerons pas de l’environnement car, manifestement, le marché était prêt pour Facebook. Les gens avaient besoin de se connecter en ligne, la pénétration de l’Internet à haut débit était à la hausse et l’ère des réseaux sociaux numériques commençait à s’épanouir, comme le démontrait la popularité d’entreprises comme Friendster et MySpace, qui avaient déjà commencé à prendre leur essor une année environ avant la création de Facebook. Nous ne passerons pas non plus en détail les ressources ; Zuck avait de toute évidence une solide formation, les compétences nécessaires et le temps de travailler à sa start-up. Je préfère me concentrer sur deux ressources impératives qui, combinées à la passion, au propos et au produit, l’ont aidé à élargir sa vision pour en faire un géant mondial : embaucher les bonnes personnes et travailler avec les bons partenaires.

    Selon moi, il existe cinq principes-clés, ou cinq P, qui ont été essentiels au succès de Facebook et qui, en tant que tels, nécessitent une étude plus approfondie :

    
      	
        La passion

      

      	
        Le propos

      

      	
        Les personnes

      

      	
        Le produit

      

      	
        Les partenariats

      

    

    Nous explorerons chacun d’eux plus en détail dans les chapitres à venir.

    Pendant que j’écrivais ce livre, je n’ai cessé de penser au schéma ci-dessus. Il m’est apparu qu’il pourrait s’appeler « EYE » (Engaging Your [Inner] Entrepreneur, « éveiller l’entrepreneur qui est en vous ». NdT : Eye signifie « œil » en anglais.) car je suis intimement convaincue que n’importe qui peut créer quelque chose de merveilleux et de constructif s’il regarde en lui et trouve quelque chose qui le passionne vraiment. Tout comme Mark Zuckerberg l’a fait quand il a créé Facebook. Parlons maintenant de la passion.
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